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Larousse rapporte que, fondé sur l’exploitation des richesses du Mississipi, 
le système de banque de Law, contrôleur des finances sous la Régence, trouva 
grande faveur tout d'abord, mais, par la suite, le public, redoutant la valeur de 
cette forme nouvelle de crédit, présenta le papier au rachat pour de l’or. Law, 
qui n’avait pas assez de numéraire pour rembourser les porteurs, fut obligé de 
s’enfuir à l’étranger et la banque ferma ses portes en 1720. Ce fut une effroyable 
banqueroute. Néanmoins, ce financier hardi fut le premier à faire connaître à la 
France la puissance du crédit.

La Banque a encore pour objet :
2o— De régulariser et d’équilibrer en quelque sorte dans le monde commer­

cial le prix des monnaies et des métaux précieux, et
3o—De servir d’intermédiaire entre les capitaux qui appellent un place­

ment et le travail qui cherche des capitaux.
Les banques sont donc des marchandes do crédit. Elles achètent des dis­

ponibilités de fonds partout où elles en trouvent, pour les vendre sous forme 
d’escompte ou de prêt. Par ces deux fonctions, les banques procurent à la richesse 
un emploi constant à un taux d’intérêt uniforme, avec le minimum de pertes pos­
sibles, et elles fournissent les fonds au travail dont la poursuite continue permet 
aux industries de se fonder, de s’étendre et de se développer. Elles servent à aug­
menter la masse des disponibilités pécuniaires à en régulariser l’intérêt, à les 
faire travailler moyennant une rémunération adéquate. L’oisiveté du capital 
est punie par l’absence de l’intérêt, comme la paresse de l'homme est stigmatisée 
par le défaut de salaire. Comme le capital est du travail accumulé, il doit beso­
gner et produire constamment. Mais il n’est pas possible aux petites sommes 
de trouver un emploi permanent dans l’industrie, parce que, isolées, sans 
cohésion, elles trouvent difficilement des champs propices où s’employer. Alors 
commence le grand rôle des banques. Elles captent les petites sources de 
capitaux partout où elles se trouvent dans le pays. Seules, elles seraient inertes 
et sans forces, mais, attirées, réunies et canalisées vers le réservoir commun, 
elles deviennent la houille dorée, qui, comptée, partagée et distribuée, constitue 
la puissance qui fait mouvoir le commerce, l’industrie et l’agriculture vers les 
sommets de la civilisation et du progrès.

Une quatrième fonction des institutions de banques, c’est de “ transférer” ou 
d’échanger les divers titres de capitaux évalués en monnaie, de manière à écono­
miser, par des compensations, les paiements en espèces et les transports effectifs 
de numéraire et de billets de banques.

Pour ce service, elles ont inventé des procédés nouveaux qui ont nom: dépôts, 
escomptes, chèques, lettres de change, virements, mandats de voyage, comptes
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